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LOI ANTI-PLASTIQUE1 :
Fin du coton-tige, quelle alternative ? Encore du plastique ?

1- Le coton-tige : le faux-ami de l’oreille 
Le coton-tige prend place dans les foyers français en même temps que la société de consommation
(années 70).
Dès le départ, son utilisation est décriée par les professionnels de la santé. Le coton-tige pousse le
cérumen au fond du conduit auditif pouvant engendrer des bouchons d’oreilles voire même une perte
d’audition. Le caractère irritant de coton peut aussi causer des démangeaisons de l’oreille. 
On a tous déjà entendu dire que ce n’est pas bon pour nos oreilles : au dos des boîtes cartonnées, les
précautions  d’utilisation  indiquent  même que l’on  ne  doit  pas  l’introduire  dans  le  conduit  auditif…
Pourtant, 80% de la population française les utilisent… on prend, on jette, puis on créé des désordres
ORL… (30% des consultations).

2- Le cure-oreille : une méthode ancestrale reconnue 
Escurette est le nom historique utilisé au Moyen-Age pour désigner le cure-oreille. La méthode est
présente dès l’Antiquité. Utilisé par Marie-Antoinette ou encore Napoléon Bonaparte, il est bien présent
dans la majorité des foyers jusqu'à la fin des années 60. 
Constitué d’une pelle en inox médical, celle-ci permet de retirer l’excédent du cérumen à l’entrée du
conduit auditif. 
Son efficacité n’est  plus à démontrer : délaissé, oublié, le modèle de nos parents, vendu dans les
pharmacies, est connu avec un manche en plastique fabriqué à l’autre bout du monde. 

3- L’Escurette : la fabrication française zéro plastique 
Entreprise familiale, nous fabriquons le cure-oreille historique avec nos valeurs. Remplacer du plastique
jetable par du plastique ? Impensable ! 
Notre rencontre avec Jeremy, tourneur d’Art  en pays de Brocéliande a concrétisé notre projet.  Le
manche est en bois de charme issu de forêts françaises gérées durablement. La pelle est façonnée en
inox médical par une entreprise française spécialisée. 
Territoires isolés, travailler avec ces professionnels, c’est préserver notre savoir-faire français. 

4- Le non-sens des alternatives aux coton-tiges
Avec la  loi  anti-plastique,  de  nombreuses  alternatives  ont  fait  leur  apparition  sur  le  marché :  des
cotons-tiges réutilisables en silicone, des fabrications en plastique, en (bio)plastique2.
On se marche sur la tête !  Du plastique, encore du plastique… d'une fabrication lointaine sans contrôle
écologique. 

Escurette, c'est la référence  : 
1) La référence de nos professionnels de santé ! Aucune des autres alternatives n'est présente

dans nos pharmacies. 
2) La provenance : il faut, quand c'est possible, revendiquer notre savoir-faire et la fabrication sur

notre territoire.

5- Des valeurs et une éthique fortes  
Proximité     : Notre produit est disponible dans les boutiques de proximité : vrac, bio, pharmacie,… Les
clients  sont  en recherche d’une consommation qui  a  du sens.  La vie  dans  nos commerces,  notre
sensibilité. 
Equitable     : Nous  assurons  sans  intermédiaire  la  distribution  de  notre  Escurette.  Des  échanges
équitables qui permettent un prix juste pour chacun. 
Zéro plastique : une fabrication respectueuse des enjeux environnementaux. 

100% français, L’Escurette, c’est le cure-oreille historique zéro plastique !

1 Article L541-10-5 du Code l’Environnement 

2 Rappelons que le plastique bio-sourcé peut contenir jusqu’à 75% de pétrole (Zero Wast, 2020) : y a que le nom d’écolo… 
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